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doivent-ils travailler à l'accomplissement de ce grand des-
sein.

Fouillant de son regard pénétrant, et éclairant des
clartés de son génie les profondeurs de l'histoire, Bossuet
nous montre ce dessein unique qui se poursuit avec une
inflexible rectitude, et dont rien, ni les mSurs et les lois
qui changent, ni les empires qui croulent, ni les généra-
tions qui disparaissent, ne peut arrêter le majestueux dé-
veloppement ; il met en lumière ce plan, qui fait servir à
sa réalisation les forces les plus hostiles, les plus capables
de l'entraver, indice d'une intelligence supérieure qui l'a

conçu, et d'une volonté toute-puissante qui l'exécute ; et
la marche des nations dans l'humanité, et ces peuples qui
se poussent à travers le temps et l'espace,tous ces écroule-
ments et.ces reconstructions, préparaient l'avènement du
Christ-Roi.

Depuis sa venue, cette mission .des peuples s'accuse
davantage encore ; tous doivent travailler à l'extension de
son règne sur la terre, ouvrir à son Eglise le passage
libre, être les soutiens de cette société qui le perpétue au
-milieu de nous, protéger sa vie et la fécondité de ses t-

vres.
Entre tous ces peuples, il en est de privilégiés, sur

lesquels la grande Providence compte davantage ; parmi
eux l'Angleterre, comme la France, avait une place d'hon-
neur.

Pendant dix siècles, fidèle à sa missior, elle ftut l'un

des plus beaux joyaux de la couronne de l'Eglise.

Un jour, souffla sur le monde un ouragain fori

dable ; et, tandis que l'Église, immuable vaisseaj; çon-
tinuait ·sur les flots irrités sa marche tranquille, la bargque

qui portait les destinées religieuses del l'Angleterre fut en-

traînée, est elle erre, depuis lors, loin des voies qu'elle

devait suivre.
Cruelle angoisse, continuel sujet de larmes pour

l'Église, mes Frères, que cette séparation ; dans sa ten-

dresse maternelle, elle s'efforce de faire violence au ciel,en
même temps qu'elle s'épuise en sollicitudes, pour triom-

pher des résistances et devancer flheu;edefunion.
N'est-ce pas un beAu et grand -spectacle que celui.de

ce vieillard qui, du coin de terre où -l'injustie -et l'ingra-
titude humaine le confinent, trouve moyen- cependant d'é-


